
L’INFLATION ET LA POLITIQUE DE STABILITE 
DU NIVEAU GENERAL DES PRIX 

 

Mesure de l’inflation 
 
L’indice des prix à la consommation (calculé par l’INSEE) est constitué d’une 
moyenne pondérée des prix d’un panier de produits consommés par les ménages. Il est 
composé de 305 postes de dépenses (alimentation, logement, chauffage, éclairage, 
santé, loisirs et culture,……).  
 
+ Indice des prix à la consommation harmonisés (IPCH) mis en place par les pays de 
l’Union européenne. 
Définitions 
 
L’inflation désigne une hausse durable et continue du niveau général des prix. 
 
La déflation caractérise la baisse continue du niveau général des prix (a lieu svt avec 
récession économique avec hausse du chômage) 
 
La désinflation désigne une baisse du taux d’inflation.
 
 
 

LES CAUSES DE L’INFLATION 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’inflation par la monnaie 
 
La hausse des prix peut 
résulter d’une création 
monétaire excessive.  
 
Si croissance masse 
monétaire > à la croissance 
de la production de biens et 
services → hausse de la 
demande et hausse de 
l’inflation 

L’inflation par la demande 
 
Si Demande globale > Offre Globale et que l’offre ne 
peut répondre à la demande car les capacités de 
production sont utilisées alors, l’ajustement se fait par 
la hausse des prix. 
 
La Demande peut être > à l’Offre à cause d’une 
augmentation des salaires (hausse du revenu 
disponible, donc hausse de la demande, d’un déficit 
budgétaire (hausse du revenu disponible), de la 
baisse des taux d’intérêt (hausse des crédits 
accordés et hausse de la demande) 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

L’inflation par les coûts 
 
hausse des coûts de production → hausse des prix de vente proposés → Inflation 
(salaires, chges sociales,        par les entreprises pour préserver  
Prix des matières premières        leur marge.  
Impôts) 

 
 
 



 
 
 

LES CONSEQUENCES DE L’INFLATION 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Effets négatifs 
 
→  Baisse du pouvoir d’achat de la monnaie. 
(Cela pénalise les bénéficiaires de revenus fixes) 
→  Baisse de la la compétitivité des produits 
exportés  
→  elle oblige les pouvoirs publics à adopter des 
politiques de rigueur
→  elle provoque la baisse de la croissance et la 
hausse du chômage. 

Effets positifs 
 
→ Elle facilite les 
investissements et la 
consommation (car les achats à 
crédits sont remboursés avec 
une monnaie qui se déprécie) 
 
→ Elle réduit les déficits publics 
(l’inflation provoque une hausse 
des rentrées fiscales) 

 
 
 
 
 

LA POLITIQUE DE STABILITE DES PRIX 

La lutte contre l’inflation par la 
demande : utilisation de la 
politique budgétaire de rigueur 
 
l’Etat doit réduire le déficit 
budgétaire pour baisser la 
demande : 
 

 baisse des dépenses publiques 
(baisse des allocations, 
réduction du nombre de 
fonctionnaires, ralentissement 
du programme de travaux 
publics, …) 

 hausse de la pression fiscale 
(TVA, ISF, IR, IS, CSG,…). 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

La lutte contre l’inflation d’origine 
monétaire : utilisation de la politique 
monétaire restrictive 
 
Pour lutter contre l’inflation, la Banque 
Centrale Européenne cherche à réduire la 
masse monétaire en circulation en 
augmentant ses taux d’intérêts directeurs. 
Les banques commerciales répercutent la 
hausse des taux directeurs sur les taux 
d’intérêts débiteurs qu’ils proposent aux 
entreprises et aux particuliers. Ainsi, si les 
taux d’intérêts augmentent, il y aura moins 
de recours au crédit dans l’économie. La 
consommation et les investissements 
diminuent, la baisse de la demande entraîne 
donc une baisse de l’inflation. 

 
 
 

La lutte contre l’inflation par les coûts : 
utilisation de la politique des revenus 
 
Contrôle des revenus et tout 
particulièrement des revenus salariaux  
C’est pourquoi l’Etat a désindexé les 
salaires sur les prix (sauf le SMIC). 

La lutte contre l’inflation 
structurelle : la politique 
structurelle 
 
L’Etat peut s’efforcer de développer 
la concurrence, facteur de baisse 
des prix (lutte contre les ententes, 
les abus de position dominante). 


